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EN SOUVENIR DE PAPA – NOUS RENDONS GRÂCE AU BON DIEU 

Bonjour, ça nous fait tellement chaud au cœur de voir le nombre de personnes qui 
aiment Papa et qui sont venues pour lui dire un dernier adieu et combien de 
personnes, ne pouvant être présentes, lui ont déjà exprimé leur témoignage. 
 
Merci à vous tous d’avoir passé du temps avec nous et d’être venus honorer mon 
père: Un homme intègre, stoïque, discret et dont la plus grande crainte était de 
déranger qui que ce soit. 
 
Dire que Papa a eu une vie bien pleine est le moins que l’on puisse dire.  
84 ans!  
 
84 ans où il a aimé  - et a été aimé - par sa femme, ses enfants, ses petits-enfants, 
sa famille, ses amis et ses proches.  Il a vu sa famille grandir et sa famille a eu le 
temps de bien le connaitre.  
 
Je me souviens de sa dévotion envers nous.  Il s’est expatrié de son pays d’origine 
pour nous, ses enfants.  Il voulait nous garantir une vie meilleure.  Papa, ton 
sacrifice a porté fruits. Tes enfants t’en remercient. 
 
84 ans où il a ri -  et a su faire rire. Tu avais un humour bien particulier Papa. Quel 
bonheur tu prenais par exemple à montrer à chacun de tes enfants, et par la suite 
à tes petits-enfants, comment tirer ton doigt et comment tirer la langue.   
 
Le dernier né de la famille Basile, William (le fils d’Alain), s’amuse encore à faire les 
grimaces que Gueddo lui a apprises.  Christopher et Cassandra parlent souvent de 
ton côté taquin. 
 
Lequel d’entre nous peut oublier,  lorsque nous passions devant toi en pyjama, 
comment tu nous baissais les culottes en t’écriant ‘ding daing dong’.  Cette 
pratique, que nous avons tous montrée à nos enfants, est tellement enracinée que 
Michelle, la plus jeune de Hani, l’a même pratiquée sur un parfait étranger qui a eu 
le malheur de passer devant elle en pantalon jogging.  
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EN SOUVENIR DE PAPA – NOUS RENDONS GRÂCE AU BON DIEU 

Et ce cher Philippe au cœur d’or qui laissait son Gueddo faire! Papa lui serrait la 
main et l’écrasait voulant en farce lui prouver qu’il était plus fort que ce petit fils 
de huit ans. 
 
Tu aimais tant jouer des tours. Paule, la plus jeune des filles de Jeanine, se 
souvient du moment où tu avais voulu engager la bataille des œufs à Pâques, avec 
un œuf en marbre de la collection de maman!  
 
Ou encore, les pichnottes que tu distribuais sur les oreilles de Laure, en faisant 
mine de rien, dès qu’elle se retournait.  Maintenant qu’elles ont grandi et que tu 
ne pouvais plus les taquiner, tu t’en prenais à Spock leur chien en lui faisant des 
pichnottes sur les oreilles, toujours faisant mine de rien. 
 
Koryne, ma plus jeune, me rappelait dernièrement combien elle avait récolté de 5 
sous de Gueddo.  Oui! pour 5 sous elle devait monter 3 marches d’escalier et lui 
permettre de mordre une fesse.  Eh bien aujourd’hui Papa c’est moi qui ait hérité 
de ce trait – je suis reconnue pour être la tante qui pince les fesses.  Simon, à son 
tour, s’indignait lorsque, emprisonné entre tes jambes, il criait ‘Ouvre Sésame’ et 
que tu faisais semblant de ne pas l’entendre. 
 
Papa était connu pour son sale caractère, mais ses sautes d’humeur étaient 
toujours de courtes durées.  C’était également un homme qui était bien avare de 
ses mots – mais lorsqu’il parlait, c’était avec sagesse et de tout cœur.  
 
Nous rendons grâce à Dieu pour la vie de Papa.  Il a été, pour nous, un excellent 
exemple de droiture et de modestie.  Il nous a inculqués beaucoup de ses valeurs 
et, pour cela, nous lui en sommes reconnaissants. 
 
Nous n’oublierons jamais ton sens de l’humour espiègle et le temps que nous 
avons tous eu ensemble Cher Papa. Tu vas beaucoup nous manquer et nous te 
garderons toujours dans notre cœur.  
 
Pour terminer, comme il disait…. Eh Voilà! 


